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PAETIE PEATIQUE.

I. COMPTABILITÉ — COMPTES A ÉTABLIR

1. M. N. marchand à Bulle a livré des marchandises à M.
Morand, agriculteur au Pâquier, dont -il a reçu plusieurs acomptes
en espèces et en nature.

Dressez le compte de M. Morand d'après les données suivantes.
M. N. marchand a livré le 5 mars 1880, 40 kg. de farine à

0 fr. 48 c. le kg. ; le 10 courant, il lui vend encore 25 kg. de son
à 0 fr. 30 c. le kg. ; le même jour, M. Morand lui donne un acompte
de 10 fr. 50 c. Le 15 courant, M. N. marchand livre à son client
4 kg. de café à 3 fr. 20 c. le kg. ; le 24, un pain de sucre pesant
5 kg. 1/2 à 1 fr. le kg. Le 30, il reçoit 3 stères de sapin pour 19 fr. ;

le 3 avril, 2 kg. de beurre à 2 fr. 40 c. le kg. Le 5 courant, il vend
à M. Morand 10 mètres de toile à 1 fr. 10.

Le 10 avril M. N. balance le compte de M. Morand.
Les élèves ne doivent pas perdre de vue qu'ils représentent

N. marchand à Bulle.

Compte de M. Morand, agriculteur au Pâquier

DOIT AVOIR

1880 Fr. G. Fr. G.
Mars 5 Vendu40kg.defarineà0 fr. 48 19 20

10 Livré 25 kg. de son à 0 fr. 30 7 50
« Reçu un acompte de. 10 50

15 Vendu 4 kg. de café à 3 fr. 20 12 80
24 « 1 pain de sucre pesant

5 kg. 1/2 à 1 fr 5 50
30 Reçu 3 stères de sapin pour 19 00

Avril 3 « 2 kg. de beurre à 2 fr. 40 4 80
5 LivrélOm. de toile à lf. 10 le m. 11 00

10 Pour balance, M. Morand me
redoit

21 70

56 00 ' 56 W
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Mon compte de caisse pour l'année 1880

(compte d'un agriculteur)
Recettes Dépenses

1880 Fr. C. Fr. C.
Janvier 1

5
10

Espèces en caisse
Payé au domestique 3 mois de gage
Vendu au boulanger 30 décalitres,

de froment à 2 fr

122

60

60

00

50 00

»
»

Payé pour réparation d'outils.
Vendu au marché 15 décalit. de

pommes de terre à 0 fr. 80. 12 00

10 00

15 Payé pour 4 journées de travail. 7 20
22 Vendu 2 kg. de laine à 5 fr. 10 00

» Acheté 15 kg. de riz à 0 fr. 60. 9 00
25 Reçu pour lait vendu

Acheté 6 kilos de café à 3 fr.
11 25

26 18 00
» a 2 a de sucre à 1 fr. 2 00
D <t 5 « debougiesàlfr.45 7 25
J) a 10 a de sel à 0 fr. 20. 2 00

Février 3 Vendu un veau pour 25 00
» Dépensé à la foire 2 25
X»

8
Payé pour matériel d'école.

a a réparations faites à la
grange.

2

30

10

00
12 Vendx au marché 7 kg. de

beurre à 2 fr. 40 16 80
15

»

Payé ce que je devais au boursier
communal

Payé au cordonnier
38
13

50
00

21 Acheté 80 kg. de farine 0 fr. 40
Vendu 35 mètres cubes de foin

à 7 fr. 40 le mètre

32 00
23

259 00
25 Payé l'abonnement à YAmi du

peuple 8 00

Mars
3) Dépensé pour le ménage. 13 25
4

11

»

Payé les journées à 6 ouvriers.
Vendu 25 kg. de fromage à

1 fr. 40
Vendu 6 kg. de beurre à 2 fr. 60

35
15

00
60

15 00

» Donnéàcompteàmon domestique 45 00
18 Vendu 2 moutons pour. ' 50 00
23 Donné en faveur des aspirants à

l'état ecclésiastique. 10 00
25 Acheté 3 m. 1/2 d'étoffe à 8 fr. 50 29 75
27 Donné aux pauvres, comme mem¬

bre de l'Association de Saint-
Vincent de Paui :

1° 5 décalitres de pommes de terre
estimées 4 00

2° 6 décal. de froment estimés 12 00
29 Ventes diverses s'élevant à. 32 45

» Dépenses « « « 8 60
31 Espèces en caisse pour Balance 280 80

649 70 649 ~7Ô

Avril 1 Espèces en caisse à nouveau. 280 80
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II. NOTIONS ÉLÉMENTAIRES D'HISTOIRE UNIVERSELLE

IVe Leçon

Histoire «Ses Phéniciens

L'histoire des Phéniciens nous est surtout connue par la Bible,
à cause du voisinage des Hébreux et de leurs fréquents rapports
avec eux. Les découvertes modernes et les travaux des savants
ont complété un peu les renseignements de la Bible.

La Phénicie est agréablement située au sud de la Syrie le long
de la mer Méditerranée. Le pays est montagneux et fort peu
fertile. Ne pouvant obtenir leur existence d'une terre stérile, les
Phéniciens se tournèrent vers la mer Le Liban leur fournit de
beaux cèdres pour la fabrication de leurs vaisseaux. Aussi furent-
ils les meilleurs navigateurs d'alors. Les villes les plus importantes

furent : Tyr et Sidon.
Deux rois de ce pays méritent notre attention : Hiram et

Pygmalion. Hiram, contemporain de David et Salomon, marque
l'apogée de la grandeur de Tyr. David et Salomon recherchèrent
son alliance et lui demandèrent les matériaux nécessaires pour
construire le riche et superbe temple de Jérusalem. Pygmalion
nous est connu par un trait de cupidité. Sichée, mari de Didon
ou Elissar, sa sœur, possédait de grandes richesses. Pygmalion
tue alors Sichée pour s'emparer de ses trésors ; mais Didon "les
cacha, s'enfuit et alla fonder Carthage sur la côte de l'Afrique.
Après avoir résisté aux Assyriens, à Nabuchodonosor, Tyr
succombe enfin sous les coups d'Alexandre le Grand qui la détruisit
et en massacra les habitants. Cependant elle put se relever, mais
elle ne put jamais reconquérir son ancienne puissance.

Les Phéniciens sont restés célèbres par l'art de la navigation,
il ne leur a manqué que la boussole. Aussi ce pays a-t-il été
prospère; tous les pays situés sur les bords de la Méditerranée avaient
des colonies et des comptoirs phéniciens. Ils tirèrent de ces colonies

beaucoup de produits. Leur industrie façonnait alors ses
produits; ils savaient teindre les étoffes avec la pourpre, fabriquer

le verre, et enfin une foule d'industries qui en ont fait le
peuple le plus commerçant et le plus industrieux de l'ancienne
Asie.

La religion des Phéniciens consistait dans l'adoration des forces
de la nature, des astres, du feu etc. Ils avaient aussi des divinités,
comme Astarté, Moloch, Adonis, etc. Ils leur élevaient des temples

magnifiques, et leur sacrifièrent même des victimes humaines.
(A suivre.) L. Bondallaz, instituteur.
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